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Présidence de M. Armand JANET. 


Correspondance. — M. Ch. Lanaussois, Trésorier, s'excuse de ne 
_ pouvoir assister à la séance. 


— M. A. CHAPPELLIER remercie la Société de son admission. 


Presentation. — M. pe Lasrours, docteur en Médecine, La Malis- 
terie, par Varades (Loire-Inférieure), présenté par M. Daniel Lucas. 
- — Commissaires-rapporteurs : MM. J. DE Joannis et le Dr E. Voer. 


Don à la Bibliothèque. — M. le D' R. JEANNEL vient de faire don 

à la Bibliothèque de sa thèse de Doctorat ès Sciences intitulée : Revi- 
sion des Bathysciinae (Coléoptères Silphides), Morphologie, Distribu- 
_ tion géographique, Systématique, 1 vol. in-8°, 641 pages, 24 planches. 


Prix Constant 1911. — Conformément à Part. 7 du règlement 
spécial concernant l'attribution du Prix Constant, la Société procède 
au vote sur les conclusions du rapport de la commission du Prix 
Constant, rapport lu á la séance du 12 avril et imprimé dans le Bulletin 
n° 7, p. 129. 
Quatre-vingt-un membres ont pris part à ce vote, soit directement, 
soit par correspondance. Ce sont : 
MM. J. AcHArp, — le D' ACHERAY, — G.-A. BAER, — L. BLEUSE, — 
L. Borpas, — E. BRABANT, — H. Brown, — J. BourGgois, — A. Bour- 
GOIN, — E.-L. Bouvier, —G. CATHERINE, — P. CHABANAUD, — G. CHARLES, 


— le Dr A. Cuosaut, — L. Cnoparp, — J. CLERC, — E. Darrin, 
— A. Davin, — A. Decors, — M. DELACHAPELLE, — E. DONGÉ, — 
Bull. Soc. ent. Fr., 1911. N° 10. 
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A. Dugois, — A. Ducuaussoy, — C. Dumont, — L. Dupons, — P. Es- 


tior, — Ch. FERTON, — H. GADEAU DE KERVILLE, — J. DE GAULLE, — . 


A. GERVAIS D'ALDIN, — A. GROUVELLE, — J. GROUVELLE, — Ph. GROU- 
VELLE, — J. GUIGNON, — G. Harpy, — le D" F. HENNEGUY, — R. Hom- 
BERG, — C. HouARD, — F. HUYGHE,— A. JANET, — J. De JOANNIS, — 
L. de Joannis, — J. KúnckeL D'HERCULAIS, — V. LABOISSIERE, — Ch. 
LAHAUSSOIS, — M. LAMBERTIE, — F. LARROUSSE, — F. LE CERF, — 
L. LecrAs, — E. Le MouLr, — P. Lesne, — E. Licent, — D. Lucas, 
— P. MABILLE, — M. MAINDRON, — J. MAGNIN, — E. MOREAU, — M. NI- 


coup, — R. OBERTHÜR, — J. PANTEL, — E. PELLETIER, — R. PESCHET, - 


— A. PEUVRIER, — P. DE PEYERIMHOFF, — M. Pic, — H. PIERSON, — 
P. PIONNEAU, — E. Porrau, — G. Poster, — Portier, — L. PuEL, — 
RoNDOU, — J. SAINTE-CLAIRE DEVILLE, — L. SEMICHON, — R. DE SINÉTY, 
— J. THIBAULT, — A. VAYSSIÈRE, — L. VIARD, — Ch. VIGAUD, — 
J. Vincent, — le D' E. Vocr. 


Le dépouillement des- votes donne le résultat suivant : 


PACRRETIENT UNE o coreo ees 71 voix. 
LE SBORDASKs. Sen N oe eee 4 — 
Pr réservés. DIR 3 — 
Blanes,ousnuls aa ma eee yo 


En consequence, M. P. CHRETIEN, ayant obtenu la majorite absolue, 
est proclamé lauréat du Prix Constant (annuité 1910) pour ses travaux 
d’ensemble sur les Microlépidoptères. 


Corrigendum. — Note de M. P. Lesne, Bulletin n° 8, p. 170, ligne 5 
en commençant par le bas, après : C. LUNDSTROM, ajouter : sous le nom 
de C. lutescens. 


Erratum. — Par suite d’une erreur de correction typographique, 
toute une partie du texte de la dernière note de M. J. DE Joannis se 
trouve altérée, page 188, ligne 16, au lieu de : « irrisor est séparé de 
sociabilis et inguinata est rattaché à la quatrième sous-famille des Noc- 
tuidae, les Acronyctinae prenant place dans le genre Centropodia à 


CANARIA RÁ AGRARIO SARA er 


cause, entre autres caractères, de la forte épine de leurs tibias anté- — 


rieurs, » il faut lire : « irrisor est séparé de sociabilis et inguinata est 
rattaché à la quatrième sous-famille des Noctuidae, les Acronyctinae, 
prenant place dans le genre Centropodia à cause, entre autres carac- 
teres, de la forte épine de ses tibias antérieurs ». 
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Communications. 


Description et discussion de deux nouvelles races de Thyamis 
[CoL. CHRYSOMELIDAE] 


par P. DE PEYERIMHOFF. ] ‘ 
| 2 


Beaucoup de Thyamis varient, comme on sait, dans le développe- 
. ment des ailes ou la coloration du corps. Sans parler de l’immaturité er 
- et des aberrations individuelles, il est probable que certaines de ces ‘ 
variations dépendent, soit de l’origine locale (races géographiques), 
soit de la plante nourriciére (races biologiques), soit de l’époque de 3 
l'éclosion (races saisonnières), facteurs pouvant agir isolément ou con- a 
curremment, et sur lesquels, au surplus, on ne possède encore qu’un 
petit nombre de données. 
Les deux races dont il va être parlé se rencontrent dans des condi- bes 
tions qui permettent d’indiquer avec vraisemblance les facteurs aux- 
quels elles doivent leur origine. 


1. Thyamis nigrofasciata Goeze (lateralis Tlig.). — Cette espèce 
vit en France (BEDEL, Fn. Seine, V, Phytophaga, p. 312) sur les Verbas- 
cum. En Algérie, je ne l’ai jamais observée que sur Scrophularia ca- 
nina et S. laevigata, où elle se tient en mai et juin (massif des Mou- 
zaia, Blida). Elle est constamment ailée dans les deux sexes. 

Tous les ans, à partir de fin juillet et d'août, les exemplaires à dessin a 

noir disparaissent et sont remplacés, sur les deux Scrophulaires, par 
une race de möme taille, entierement d’un jaune paille, 
avec l’extrémité des antennes et le sommet des fémurs 
postérieurs brunátres. Mais la morphologie extérieure et notam- 
ment les signes masculins sont restés invariables. 
ll s’agit donc lá d’une race saisonnière, caractérisée, non plus par le 
développement ou l'absence des ailes, comme il est fréquent chez les 
Thyamis, mais par là réduction du pigment, et comparable, en somme, 
à celles si bien connues maintenant chez divers Lépidoptères. Je la 
nommerai : | 


nu 


Thyamis nigrofasciata-secutoria, n. subsp. (? T. lateralis 
var. e Weise, Nat. Gesch. Ins. Deutschl., VI, p. 983). — Proles 
morata, aestivalis aut autumnalis, a typica differt colore omnino pal- 
lido, antennarum ultimis articulis femoribusque posticis apice excepto 
infuscatis, foliis autem Scrophulariarum pariter victitat. 
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2. Thyamis candidula Fou dr. (breviuscula Rey, latifrons All.). — 
Décrite de « France méridionale », cette espèce a été observée par Valéry 
Mayer, à Narbonne sur le Garou (Daphne Gnidium) (1) et à Collioure 
sur la Passerine (Thymelaea hirsuta), arbrisseaux appartenant tous 
deux à la famille des Daphnoïdées. Rey a redécrit, sous le nom de 
T. breviuscula, les échantillons de cette dernière provenance, mais on 
a reconnu depuis leur identité avec l’espèce de Foupras, identité que 
je puis personnellement certifier, sur le vu de co-types que je tiens de 
Valéry Mayet. C’est aussi le latifrons d’ALLARD, décrit d'Algérie (cf. 
ALLARD, L’Abeille, II, p. 339). 

Cet insecte est assez commun en Barbarie et vit régulièrement sur 
Daphne Gnidium. Les spécimens africains, constamment aptères comme 
ceux de France (massif des Mouzaïa) ou à moignons alaires plus courts 
que les élytres (Maroc), ont parfois, notamment à Larache (côte atlan- 
tique), les fémurs postérieurs rembrunis. Ils reproduisent exactement 
la forme si caractéristique de l’espèce. 

Indifférent en France, le changement de substratum entraîne ici une 
importante variation. Aux environs de Larache, en effet, côte à côte 
avec la race aptère propre au Daphné, et en même saison (mai), on 
observe, sur Thymelaea canescens, une autre race, à ailes parfaite- 
ment développées, à fémurs toujours clairs, et dont le 
calus huméral très dessiné donne à Pinsecte un facies tout dif- 
férent. Ainsi, bien que les genres Thymelaea et Daphne voisinent dans 
la même famille botanique, un même insecte se partage en deux races 
morphologiquement distinctes selon qu’il vit aux dépens de l’une ou 
de l’autre plante. On ne peut trouver d'exemple plus caractéristique 
du rôle joué par le régime alimentaire dans la constitution des races 
chez les Altises. 

Je propose d’appeler la forme ainsi définie (?) : 


Thyamis candidula-thymelaearum, n. subsp. — Volucris pro- 
les, femoribus semper totis flavescentibus, nisi quam Thymelaeis incolens. 


Ces exemples montrent clairement Pinfluence que peut exercer, sur 
le type spécifique, la variation d’un seul facteur : la saison dans le 
premier cas, la plante nourricière dans l’autre. A ce titre, et sans 
perdre de vue que les observations rapportées demandent une vérifica- 
tion expérimentale, l'intérêt de ces deux insectes m'a semblé dépasser 
celui d’une simple création taxonomique. 


(1) Cf. H. pu Buysson, Miscell. Ent., XV, pag. sp. 32. 
(2) Elle existe aussi à Biskra (BeDEL!, VAULOGER!), où elle vit certainement 
sur une autre Passerine. 
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Mégalopides africains nouveaux [CoL. PayroPHAGA] 


7 


par Maurice Pic. 


Poecilomorpha innotata, n. sp. — Elongata, parallela, nitida, 
Sparse griseo-pubescens, flavo testacea, capite antennisque nigris, elytris 
viridescentibus, pedibus testaceis, tibiis et tarsis 4 anticis plus minusve 
obscuris. 

Allongé, parallèle, brillant, orné d’une pubescence grise assez 
longue et espacée, en partie testacé flave, en partie foncé. Tête noire, 
à ponctuation espacée plus ou moins forte; antennes longues, noires ; 
prothorax testacé flave, non transversal, un peu élargi postérieure- 
ment, ensuite faiblement étranglé près de la base, à ponctuation forte 
et écartée; écusson testacé, subtriangulaire; élytres d’un vert métal- 
lique, un peu plus larges que le prothorax, presque parallèles, arrondis 
séparément au sommet, à ponctuation forte et écartée; dessous du 
corps testacé flave; pattes en majeure partie testacées, tibias posté- 
rieurs arqués et cuisses un peu épaissies, non dentées. Long. 7 mill. 

Benito, dans le Congo Français (coll. Prc). 

Voisin de P. Passerinii Hope et en différant, à première vue, par 
le prothorax immaculé. 

Colobaspis Donckieri, n. sp. — Sutis elongata, subparallela, 
nitida, sparse griseo aut fusco pubescens, flavo-testacea, capite, an- 
tennis, pedibus pro majore parte, scutello elytrisque nigris, his apice 
breve flavo marginatis. 


Assez allongé, presque parallèle, faiblement élargi postérieurement, 


… brillant, orné d'une pubescence grise ou fauve espacée, en partie 


testacé flave, en partie foncé. Tête testacé flave avec les yeux noirs, 
irrégulièrement ponctuée; antennes foncées, pas très longues; pro- 
thorax testacé flave, transversal, orné d’une saillie anguleuse posté- 
rieure bien marquée, à peine ponctué; écusson foncé, parfois taché 
de roux au sommet; élytres noirs à reflets métalliques, avec une 
bordure apicale étroite flave, distinctement plus larges que le protho- 
rax à la base, un peu élargis après le milieu, à ponctuation peu forte, 
espacée; dessous du corps testacé flave, plus ou moins obscurci sur 
la poitrine et les environs de celle-ci; pattes foncées, cuisses posté- 
rieures testacées avec une macule foncée externe près de leur base; 
celles-ci épaissies, non dentées, tibias arqués. Long. 9-10 mill. 
Benito (coll. Pıc). 
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Cette espèce, très distincte par la coloration de ses élytres, peut se 4 


placer prés de C. centromaculata Jac. 
Dédié à notre collègue Doors premier possesseur de cette nou- 
veauté (!). 


Colobaspis madecassa, n. sp. — Robusta, satis lata, nitida, 
sparse griseo aut fusco pubescens, rufo-testacea, capite et thorace nigro 
maculatis, elytris, antennis apice pedibusque pro majore parte nigris. 


Robuste, assez large, brillant, orné d'une pubescence grise ou fauve 
espacée, en partie roux testacé, en partie foncé. Téte éparsément 
ponctuée, rousse avec une fossette et une macule frontale noire; 
antennes peu longues, noires à base rousse; prothorax roux, orné de 
deux macules noires médianes, l’une sur lé bord antérieur, l’autre vers 
le milieu; cet organe est indistinctement ponctué sur le disque, forte- 
ment et éparsement sur les côtés, transversal, orné d’une forte saillie 
anguleuse en dessous du milieu; écusson roux; élytres noirs à reflets 
métalliques, assez courts et larges, un peu étranglés en dessous des 
épaules qui sont marquées en saillie, à ponctuation fine et espacée; 
dessous du corps presque entièrement roux testacé ; pattes noires avec 
les cuisses plus ou moins testacées, les postérieures épaissies et den- 
tées, tibias très arqués. Long. 12 mill. 


Madagascar (coll. Pic). 
Très voisin de P. dentipes Weise; en diffère, à première vue, par 
son prothorax maculé de noir et les pattes plus foncées. 


Description d’un Octavius nouveau de France 
[COL. STAPHYLINIDAE] 


par J. SAINTE-CLAIRE DEVILLE. 


Octavius Bordei, n. sp. — Ad sectionem O. insularis Fauv. per- 
tinens eodemque simillimus. Minutissimus, omnino parallelus, depres- 
sus, subtiliter pubescens, totus ferrugineo testaceus, subopacus. Caput 


(1) M. Donoxier m'a cédé, il y a quelques mois, le groupe des Mégalopides 
de sa collection; cette collection, ajoutée à la mienne propre, forme un 
ensemble assez important, pour un groupe dont les espèces sont d'ordinaire 
peu répandues dans les collections et que les voyageurs recueillent en petit 
nombre. 
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pronoto aequilatum; pronotum subtransversum, marginibus postice 
leviter at evidenter crenulatis, disco vix conspicue impresso, area dor- 
sali inter lineas obsoletas postice deplanata; elytra pronoto multo bre- 
viora, mediocriter ac sat dense punctata, punctura sensim asperata ; 
abdomen subtiliter ac minus dense punctulatum. — Long. vix 4 mill. 


Une seule 9, capturée aux environs de Grasse (Alpes-Maritimes) 
par notre collègue M. R. ne Borne, en criblant le terreau recueilli 
sous des pierres enfoncées. Localité précise : repli de terrain boisé de 
chênes clairsemés, à quelques centaines de mètres au-dessus de la 
route du Pré-du-Lac à Gourdon et immédiatement au-dessous des 
escarpements de la Pointe de Lauriac; calcaire du lias; AUS 
525 mètres environ (*). 

On sait que le genre Octavius, établi par A. FAuUvEL (Faune Gallo- 
Rhénane, III, p. 220), se compose d’un nombre restreint d’especes 
localisées dans les contrées montagneuses du sud-ouest de l’Europe et 
du bassin occidental de la Méditerranée. Dans l’état actuel de la 
science, il se divise nettement en deux groupes, composés chacun 
d'espèces étroitement apparentées les unes aux autres. 


Le premier groupe, dont les représentants sont caractérisés par leur 
forme convexe, étranglée au milieu, et par leur aspect brillant, com- 
prend PO. grandiceps Muls. et Rey, découvert par GUILLEBEAU aux 
environs de Lyon et retrouvé depuis par MM. SOLARI sur le versant 
italien des Alpes-Maritimes, et PO. pyrenaeus Fauv.; ce dernier, cap- 
turé pour la première fois dans les Hautes-Pyrénées, a été retrouvé 
depuis à peu pres sur toute l’étendue de la chaîne depuis les Alberes 
jusqu’au Pays Basque. 


Le second groupe est celui auquel appartient l’insecte qui fait l’objet 
de cette note. Il comprend jusqu’à présent les espèces suivantes : 


O. insularis Fauv., Faune Gallo-Rhénane, II, p. 220, nota. — 
Corse : Rogliano, Omessa, Ajaccio, etc. 


(1) Cette localité, d'une richesse exceptionnelle, m'a été indiquée autrefois 
par le regretté Valéry Mayer, qu'une enquéte sur les maladies des oliviers 
avait conduit à Grasse. J’y ai capturé, il y a une douzaine d'années, dans l’es- 
pace d'un demi-hectare à peine, onze espèces de Coléoptères hypogés : Anil- 
lus hypogaeus Aubé, A. frater Aubé, Scolodipnus Aubei Saulcy 
S. glaber Baudi (type et var. Mayeti Ab.), Xantholinus myops Fauv., 
Amaurops gallica Delar., Bathysciola Aubei Kiesw., Parabathyscia 
Grouvellei Ab., Cephennium minutissimum Aubé, Lyreus subterraneus 
Aubé et Anommatus planicollis Fairm. J'ai eu le plaisir d'y conduire moi- 
même M. pe Borne au mois de janvier dernier. 
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0. crenicollis Fauv., ibid., 3° supplément, p. 59. — Pyrénées- 


‚Orientales : La Massane, Amelie: les-Bains. 


0. Raymondi Saulcy in Bull. Soc. hist. nat. Metz [1878], p. 124 
(décrit de Sardaigne). — Tunisie, d’après NormanD (L’Echange [1911], 
n° 316, p. 125). — D’après Fauvez (loc. cit., p. 220), la forme de Sar- 
daigne serait impossible à séparer de celle de Corse. 


O. italus Fauv. in Rev. d'Entom., XXVI [1907], p. 105. — Italie 
(province de Rome) : Oriolo (RAFFRAY). 


Ces quatre espèces sont très voisines les unes des autres et ne dif- 
ferent entre elles que par des caractères superficiels. L’une d’entre 
elles, PO. insularis Fau v., un peu moins rare que ses congénères, a 
pu être étudiée au point de vue de la variation individuelle : Rey 
(Pédériens, p. 320) et FauveL (Rev. d'Entomol., [1907], p. 105) s'ac- 
cordent à considérer létendue de cette variation comme importante. 
Lorsque de nouvelles découvertes auront encore accru le nombre 
des espèces locales, et pour peu que l’étude de certaines d’entre elles 
révèle la même instabilité, on sera très vraisemblablement amené 
à réunir toutes ces formes en une espèce unique, au sens large 
du mot. 


En attendant, Octavius pris en Provence n’étant identique à aucun 
de ceux décrits jusqu’à présent, il semble logique de créer pour lui 
une nouvelle espèce. En raison de la sculpture de ses élytres, dont 
la ponctuation est assez forte et d'aspect rápeux, il se rapproche sur- 
tout des O. crenicollis et italus ; il diffère du premier par l’oblitération 
à peu près complète des impressions thoraciques, du second par sa 
taille notablement plus petite et sa forme exactement parallèle. 


Je termine en signalant une particularité qui semble avoir échappé 
aux auteurs qui ont jusqu’à présent étudié les Octavius. Chez ces 
petits Staphylinides, la face supérieure de la tête porte en arrière de 
chaque tubercule antennaire un point ocelliforme en général plus 
pigmenté et parfois presque noir. Cette disposition se retrouve, plus 
ou moins rudimentaire, chez certaines petites espèces décolorées de 
la tribu des Paederini : Medon pallidus Fauv., M. debilicornis W oll., 
Astenus melanurus Kúst. Ces points n'ont rien de commun avec les 
ocelles du vertex des Homaliini et semblent tout simplement les ves- 
tiges de pores sétigères frontaux. Néanmoins le caractère est intéres- 
sant à signaler; c’est un lien de plus entre la tribu des Evaesthetini, 
à laquelle appartiennent les Octavius, et celle des Paederini. 
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Sur Hydroecia leucographa Bkh. var. Boreli Pierret [Lep.] 
par F. Le Cerr. 


M: A. R. D'APREVAL a eu Pobligeance de me communiquer un beau 
mâle d'Hydroecia leucographa Bkh. var, Boreli Pierret capturé par 
lui-même, le 11 novembre 1884, à la lanterne d’un reverhere placé 
près de sa maison, à Brunoy (S.-et-0.), en lisière de la forêt de Sénart, 

Cette capture est très intéressante, non seulement en soi, mais encore 


parce qu’elle s'intercale entre celles de BoreL qui découvrit l'espèce . 
- en 1836 et celles de notre collègue et ami C. Dumont qui la retrouva 
… en 1908 et 1909; en outre, elle étend de l’autre côté de la Seine et à 
- quelques kilomètres vers le Nord-Est l’habitat de cette belle Noctuelle 


qui n’était réellement connue jusqu'ici que de sa localité initiale : les 


… bois de Sainte-Geneviève en Seine-et-Oise. 


L'affirmation de Maurice Sanp qui dit dans son Catalogue des Lepi- 


 doptères du Berry (France Centrale) avoir obtenu la var. Boreli 
_ Pierret en faisant jeûner des chenilles d’H. leucographa Bkh. me 


paraît suspecte, car j'ai pu m’assurer au mois de décembre, lors d'un 
séjour á Londres, que dans la partie de la collection Maurice SAND 


-—¡incluse dans la collection LeecH, au British Museum, il n’existe pas 
- WH. leucographa Bkh. assimilable à la var. Boreli Pierret parmi les 
- deux ou trois spécimens étiquetés « France centrale, Coll. M. SAND ». 


Il faut d’ailleurs noter que Maurice Sano trouvait les chenilles de 
ses H. leucographa dans les racines du Peucedanum officinale croissant 
dans les parties humides des pâturages des bois de Marmagne (Cher), 
tandis que la var. Boreli vit seulement, ainsi que Pa constaté M. C. Du- 
MONT, dans les racines du Peucedanum parisiense qui pousse dans les 
endroits secs des bois de Sainte-Geneviève. 


Brunoy, où fut capturé l'échantillon de M. p’AprevaL, est également 


situé dans la partie sèche de la forêt de Sénart. 


Lépidoptères nouveaux de Tunisie 
par Daniel Lucas. 


1. Crambus tozeurellus, n. sp. — Statura : 30 mill. Sublus et su- 
pra, alis anticis elongatissimis, immaculatis, unicoloribus albido luteis ; 
fimbriis totis albis. Posticis albis, subtus et supra. Palpis porrectis, 
elongatis. Abdomine albido, elongato. 


+ 
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Trois exemplaires © capturés à Tozeur, Tunisie, en juin 4940. 
2,9 Staudingeria minimella, n. sp. — Statura : 15 mill. — Alis 


anticis supra elongatis, griseo nigris, cum angustavitta costali; alts pos- 3 


ticis griseis, cum fimbria alba. Anticis et posticis sublus griseis, cum 
fimbriis albidis. Palpis albidis porrectis. Thorace griseo. 


Un exemplaire © capturé à Tozeur, Tunisie, fin avril ou commence- + 
ment de mai 1907, par M. C. Aumont, brigadier forestier. — Appartient — 


probablement à un genre nouveau voisin de Staudingeria. 


3. Salebria neftaella, n. sp. — Statura : 21 mill. Alis anticis — 


supra elongatis, variegatis, fulvis inter fasciam rubram (ad fimbriam in- 
curvatam) et thoracem. In hoc spatio, macula costali nigra. Alis griseis 


inter hanc fasciam et subterminalem fasciam luteam. Apice rubro. Duo- 


bus punctis nigris superpositis. Alis albidis inter costam, apicem et 
venam 9. Alis posticis subtus et supra albis; alis anticis subtus fulvis, 


cum subterminali linea distincta. Thorace fulvo. Palpis luteis, porrectis; M 


antennis tenuibus. 
Un exemplaire 2 capturé en mars 1904, à Nefta, Tunisie. 


4. Salebria Aumontella, n. sp. — Statura : 21 mill. Vicina 
Salebriae intricatellae Rag. Alis anticis supra elongatis, albido griseis ; 
duobus superpositis punctis nigris in area. Subterminali linea albida 
ad thoracem inter venas 7 et 9incurvata. Obliqua macula nigra apicem 
secante. Lata vitta albida costali. Inter punctos nigros et thoracem, 
albida fascia angusta inter duas nigras lineas, ad fimbriam incurvata. 


Alis posticis albido griseis, subtus et supra. Alis anticis subtus albido — 


griseis, cum linea subterminali, ut supra. Palpis albido griseis, pro- 
rectis antennis tenuibus. 
Une vingtaine d'exemplaires Sg et? reçus en 1908 et 1909 de Tozeur, 


Tunisie, de M. C. Aumonr, à qui cette espèce est dédiée, en recon- 
naissance de ses intelligents services. 


5. — Cledeobia Santschii, n. sp. — Statura 21-22 mill. Vicina 


Cledeobiae Bleusei Obthr. Alis anticis supra elongatis brunneo griseis ; 
puncto nigro areae distincto. Subterminali linea recta, non longe ab 
apice, deinde ad fimbriam inter venas 2 et 5 incurvata, denique recta. 
Inter punctum mgrum supradietum et hanc lineam, spatio brunneo 
nigro. Linea angulata proxima thoracis. Vitta costali clara. Alis pos- 
ticis supra griseo nigris, fimbria alba. Fascia clariore ante fimbriam. 
Palpis elongatis, porrectis; S antennis pectinatis. Subtus griseis, fim- 
briis albidis. Punctis nigris ante fimbrias. Spatio brunneo nigro anticis, 
ut supra. 
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Dédiée à notre excellent collègue M. le Dr Sanrschi, en faible 
témoignage de’ reconnaissance pour les excellents oítices dont je lui 
_ suis redevable. 
Trois exemplaires capturés à Ban, Tunisie, par ses soins, en 
septembre et octobre 1910. 


Diagnoses préliminaires d’especes nouvelles de Schendylina 
[MYRIAP. GEOPHILOMORPHA] 


par H.-W. BRÓLEMANN et H. RIBAUT. 


Comme suite à la clef dichotomique des genres de Schendylina parue 
…. récemment ici-méme (Bull. Soc. Ent. France, [1914], p. 191), nous 
- donnons ci-après les diagnoses des espèces nouvelles que nous avons 
- été amenés à créer au cours de notre étude sur cette sous-tribu de 
_ Géophilomorphes : 
F Pectiniunguis insulanus, n. sp. — 2 : 63 paires de pattes. — 
= Ecusson céphalique plus long que large, à angles antérieurs marqués. 
— Arc médian du labre muni d'ondulations dentiformes: pièces laté- 
rales réduites à une bande étroite brusquement dilatée à son extrémité 
externe. — Lame dentée des mandibules divisée. — Deuxième má- 
choire à ongle pectiné, à soudure pleuro-coxale empatée; l'extrémité 
externe de cette soudure est plus en arrière que son extrémité interne. 
— Des champs poreux impairs, sauf sur le premier et sur les quatre 
derniers sternites. — La longueur du dernier sternite égale les neuf 
dixièmes de sa largeur. — Glandes coxales hétérogènes. 


Cuba (Muséum de Paris). 


Adenoschendyla Geayi, n. sp. — &.: 53 paires de pattes, © : 
55 paires. — Écusson céphalique plus long que large, à bords anté- 
. rieur et postérieur rectilignes. — Arc médian du labre formé de dents 
tuberculeuses au nombre d’une dizaine, auxquelles font suite presque in- 
sensiblement les dentelures des pièces médianes. — Lame dentée des 
mandibules divisée. — Deuxième mâchoire à ongle pectiné, à soudure 
pleuro-coxale empâtée. — Champs poreux ventraux du deuxième à 
l'antépénultième sternite, nulle part divisés. — Pattes terminales de 
7 articles, à glandes coxales hétérogènes. 
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Bas-Carsévène (Muséum de Paris). 


Pleuroschendyla Chevalieri, n. sp. — © : 63 paires de pattes, 
2 : 67 paires. — Arc médian du labre formé de dents tuberculeuses 


au nombre d’une vingtaine ; pièces latérales très développées. — Lame _ 
dentée des mandibules divisée. — Deuxième mâchoire à ongle pectiné, 
à soudure pleuro-coxale non empâtée, à pleurites très développés, 
leur angle interne se fusionnant avec la partie médiane du coxoster- 


num; fémur plus étroit à la base qu’à l'extrémité. — Des champs po- 
reux impairs, sauf sur les deux premiers et sur les trois derniers ster- 
nites. — Tergite du segment terminal très développé chez le G seule- 


ment, recouvrant entièrement le segment génito-anal. — Glandes coxales 


hétérogènes. 

Côte d'Ivoire : Bouroukrou (Muséum de Paris). 

Schendylurus tropicus, n. sp. — © : 47 paires de pattes. — 
Écusson céphalique subpentagonal, un peu plus long que large. — Arc 
médian du labre composé d'environ 14 dents tuberculeuses; pièces 
latérales armées chacune d'environ 6 dents espacées. — Lame dentée 
divisée. — Deuxième mâchoire à ongle pectiné, à soudure pleuro- 
coxale non empâtée. — Champs poreux du premier à l’anté-pénultième 
sternite, impairs en avant et en arrière, divisés au milieu du corps. 
— Pattes terminales de 7 articles, à glandes coxales homogènes. 


Guyane française (Muséum de Paris). 


Schendylurus Luderwaldi, n. sp. — Juv. : 41 paires de pattes. 
— Écusson céphalique subrectangulaire, à peine plus long que large. 
— Arc médian du labre composé d'une quinzaine de dents tubercu- 
leuses, distinctes des dents des pièces latérales, qui sont espacées et 
au nombre de 4-5 environ. — Lame dentée des mandibules divisée. 
— Deuxième mâchoire à ongle pectiné, à soudure pleuro-coxale non 
empátée. — Champs poreux débutant sur le premier sternite, divisés 
en trois îlots. — Pattes terminales de 7 articles, à glandes coxales ho- 
mogènes. 

Brésil (Museu Paulista). 


Schendylurus Lesnei, n. sp. — € : 47 paires de pattes. — Ecus- 
son céphalique subrectangulaire, à peine plus long que large. — Arc 
médian du labre formé d'environ 11 dents tuberculeuses, distinctes des 
dents des pièces latérales qui sont peu nombreuses (4) et espacées. — 
Lame dentée divisée. — Deuxième mâchoire à ongle pectiné, à sou- 
dure pleuro-coxale non empâtée. — Champs poreux du deuxième 
sternite à l’antépénultième, nulle part divisés. — Pattes terminales de 
7 articles, à glandes coxales homogènes. 
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Haut-Carsévène (Muséum de Paris). 


Schendylurus Verhoeffi, n. sp. — © : 31 paires de pattes. — 


Écusson céphalique subréckingulaito, guére plus long que large. — 
Arc médian du labre composé d’une douzaine de dents tuberculeuses, 
distinctes des dents des piéces latérales, qui sont espacées etau nombre 
de 4+ 4 environ. — Lame dentée des mandibules divisée. — Deuxième 
mâchoire à ongle pectiné, à soudure pleuro-coxale non empâtée. — 
Champs poreux du deuxième sternite à l’antépénultième, impairs en 
avant et en arrière du corps et divisés au milieu. — Pattes anales de 
7 articles, à glandes coxales homogènes. 


Bas-Carsévène (Muséum de Paris). 
Haploschendyla Bordei, n. sp. — © : 51 paires de pattes. — 


Écusson céphalique plus long que large, à angles émoussés ; lame pré- 


basale visible. — Arc médian du labre composé d’une dizaine de dents 
tuberculeuses, passant insensiblement aux dents des pièces latérales; 


ces pièces sont bien développées et très rapprochées sur la ligne mé- 


diane. — Lame dentée des mandibules divisée. — Ongle des deuxièmes 
máchoires épineux sur ses deux arêtes, les épines sont peu nom- 
breuses et à peine en contact à la base; soudure pleuro-coxale du type 
empâté. — Tergites et sternites dépourvus de ponctuations. — Champs 
poreux du deuxième sternite au dix-huitième. — Dernier tergite 
large, arrondi; dernier sternite large. — Pattes anales de 7 articles, 
dépourvues de glandes coxales. 


Kabylie. 


Schendyla Peyerimhoffi, n. sp. — G : 41 paires de pattes. — 
Écusson céphalique subpentagonal arrondi, aussi large que long, cou- 
vrant entièrement les forcipules. — Arc médian du labre formé d’en- 
viron 9 dents tuberculeuses; pièces latérales très écartées. — Lame 
dentée des mandibules non divisée. — Deuxième mâchoire à ongle 
lisse. — Champs poreux impairs, à grand axe longitudinal, sur les 
sternites 24 11. — Septième article des pattes terminales très petit, 
égal au tiers de l’article précédent. 


Maroc. 


Schendyla zonalis, n. sp. — G : 43-47 paires de pattes. © : 45-49 
paires. — Pièces latérales du labre très développées et bien délimitées 
en avant, leurs angles internes peu distants l’un de l’autre. — Passage 
des dents médianes du labre aux latérales insensible. — Lame dentée 
divisée. — Ongle de la deuxième mâchoire épineux. — Griffe forci- 
pulaire non crénelée. — Des champs poreux sur les sternites 2 à 12-16, 
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entiers ou divisés en trois ilots. — Dernier article des pattes termi- 
nales petit, égal aux deux tiers du précédent; prélémur non saillant M 
intérieurement, même chez led. 


Pyrénées; littoral méditerranéen francais; Apennins; Roumanie. M 


i 
, ¢ 
Brachyschendyla Apenninorum, n. sp. —d: 43 paires de k 
pattes, © : 45 paires — Pièces latérales du labre nettes, délimitées en ; 
avant mais assez distinctes l’une de l’autre. — Lame dentée divisée. — M 
Ongle de la deuxième mâchoire épineux. Griffe forcipulaire crénelée. | 
— Des champs poreux très rudimentaires (au plus 10 pores) sur les # 
sternites 4 à 9-40. — Dernier article des pattes terminales beaucoup « 
plus court que le précédent (un demi à deux tiers). i 
Apennins. | 

1 


Brachyschendyla dentata, n. sp. — 2 : 39 paires de pattes. — 
Piéces latérales du labre nettes, délimitées en avant, assez distantes 
Pune de Pautre. — Lame dentée non divisée. — Ongle de la deuxiéme 
máchoire non épineux. — Angle distal interne du fémur des forcipules 
et base de la griffe munis de dents très longues et très aiguës. — Pas 
de champs poreux. — Dernier article des pattes terminales tronqué 
à Vextrémité, sept fois plus court que l’article précédent; préfémur à 
peine plus long que le trochanter. 3 


Haute-Garonne : Saint-Béat. 


Bulletin bibliographique. 


ars 
ae 


KünckeL : Recherches morphologiques et zoologiques sur le systeme 
7 nerveux des insectes dipteres; 1879, 4 p. — Don de M. R. Blan- 
s chard. 


Ip. : Recherches sur l’organisation et le développement des Diptères « 
du genre Volucelle ; 1868, 4 p. — Id. ' 


Ip. : Sur le développement des fibres musculaires striées chez les In- 
sectes; 1872, 4 p. — Id. 


K Ip. : Le Criquet pèlerin et ses changements de coloration; 1892, 3 p. 
— Id. 


KUNCKEL et GAZAGNAIRE : Du siège de la gustation chez les Insectes 
diptères ; 1881, 3 p. — Id. 
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ke LABOULBENE : Note sur les ravages causés par le Hanneton vulgaire ; 
1892, 24 p. — Don de M. R. Blanchard. 


To. : Essai d’une théorie sur la production des diverses galles végé- 


M tales; 1892, 4p. = Id. 

Léon (N.) : E. Schmidt’s Lippentaster; 1894, 2 p. — Id. 

- Ip. : Labialtaster bei den Hemipteren; 1892, 3 p. — Id. 

Ip. : Contributini asupra Fluturilor crepusculari din Romania; 1892, 
23 p. — ld. : 

Lopez SEOANE : Die Orthopteren der Spanisch-Portugesischen Halbin- 
sel; 1878, 16 p. — Id. 

-Moniez : Les mâles du Lecanium hesperidum et la parthenogenese; 
1887, 3 p. — Id. 

- OLrvier (E.) : Descriptions of two New Species of Luciola; 1910, 2 p.* 

Ip. : Lampyrides et Drilide nouveaux de la collection de M. Veth; 
1911, 5 p.* ! 

Pérez : Sur les causes du bourdonnement chez les insectes ; 1878, 3 p. 
— Don de M. R. Blanchard. 

PEYTOUREAU : Dytiscus Herbeti (n. sp.) et D. Kuntstleri (n. var.); 
1895, 14 p., 15 fig. — Id. 

Pic : Sur divers Altisides du nord de l’Afrique avec description de 
plusieurs formes nouvelles; (Bull. Fr.), 1911, 3 p.* 

In. : Notes sur divers Coléoptéres paléarctiques; (1. c.), 1914, 2 p.* 

‘Ib. : Quatre Coléoptères hétéromères nouveaux ; (1d.), 1911, 2 p.* 

Ip. : Sur divers Zonabris d'Afrique; (Id.), 1910, 2 p.* 

Ip. : Notes synonymiques; (/d.), 1910, 4 p.* 

Ip. : A propos de Cardiophorus; (Id.), 1910, 2 p.* 

PLATEAU : La ressemblance protectrice chez les Lépidoptéres euro- 
péens; 1891; 12 p., 7 fig. — Don de M. R. Blanchard. 

SAINTE-CLAIRE DEVILLE : Description d'une espèce inédite du genre 
Quedius ; 1910, (Bull. Fr.)* 

Ip. : Description d'un Coryphium nouveau de France; 1909, (Id.).* 

Ip. : Nouveaux Coléoptères du Nord-Africain (sept. note); 1909 (Id.).* 


VIALLANES : Sur l’histolyse des muscles de la larve, durant le dévelop- 
pement postembryonnaire des Dipteres; 1881, 3 p. — Don de M. R. 
Blanchard. 
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VIALLANES : Sur l’appareil respiratoire et circulatoire de quelques … 
larves de Diptéres; 1880, 3 p. — Don de M. R. Blanchard. 5 


Ip. : Sur les terminaisons nerveuses sensitives, dans la peau de quel- … 
ques insectes; 1880, 3 p. — Id. | 


Ip. : Recherches comparatives sur l’organisation du cerveau dans les. Hb 
principaux groupes d’Arthropodes; 1892, 4 p. — Id. ] 


VuILLET : Comment se comportent en Amérique les Parasites Euro- 
péens et Japonais de Liparis ner et de Liparis chrysorrhoea; 
1940, 45 p. — Id. 


Académie des Sciences (C. R. hebdom. des Séances), 1911, I, 3 à 15. — 
3. A. MicHEL : Autotomie et régénération du corps et des élytres 
chez les Polynoidiens; conservation d’une disposition numérique 
complexe. — H. CoutIERE : Sur les crevettes Eucyphotes recueillies I 
en 1910 au moyen du filet Bourée, par la Princesse Alice. —4L.  — 
Borpas : Morphologie et structure histologique de l’appareil digestif 
des larves des Lépidoptéres. — P. MARCHAL : Les parasites de la 

| 
| 
q 


Mouche des olives en Tunisie. — L. BouNoure : Étude comparée de 
quatre diastases digestives chez quelques espèces de Coléoptères. 
— 5 CL. Vaney : Recherches sur le développement de l’'Hypoderme 
du bœuf (Hypoderma bovis De Geer). — 7. A. Conte et C. VANEY : 
Production expérimentale de Lépidoptères acéphales, — E. Rov- 
BAUD : Études biologiques sur les Glossines du moyen Dahomey. —. 
H. Coutibre: Sur les Ellobiopsis des crevettes bathypélagiques. — 
8. R. Dusois : Sur la peste des Écrevisses du lac de Nantua. — 
P. LEsne : Les variations du régime alimentaire chez les Coléo- 
ptères xylophages de la famille des Bostrychides. Parallélisme du 
régime chez les Bostrychides et les Scolytides adultes. — F. MESNIL 
et M. CauLLerY : Néoformations papillomateuses chez une Annélide- 
(Potamilla torelli Mimg.). — 14. L. Borpas : Le cœcum intestinal 
et les glandes rectales des Lépidoptères. 


Académie Impériale des Sciences de St-Pétersbourg (Bulletin), 1944, 
6, 7. — D. Feporov : Contribution à la faune des Araignées de la 
côte du Murman de Novaja Zemlja. 


Agricultural Gazette of N. S. Wales (The), XXII, 3, 1914. — W. Froc- 
GATT: The Nasal Fly of Sheep in Australia, A pl. 


Arkiv för Zoologi, VIL, 1, 1911. — Aurivituius : Neue oder wenig be- 
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kannte Coleoptera Longicornia. — AsHworTH: An account of Areni- 
cola loveni, 1 pl. 


Berliner Entomologische Zeitschrift, LV, 3,4, 1910. — BECKER : Anmer- 


kungen zu der Gattung Helophilus. — Bryk : Eine seltsame Aber- 
ration der neuen karelischen Rasse von Parnassius Apollo (fig.). — 
CAMERON : Camptolynx, a new Ichneumonid Genus in the Royal 
Berlin Zoological Museum. — Danp : Acidalia myrtillata n. sp. — 
GERWIEN : Deskriptives und Biologisches über Taeniocampa rorida, 
fig. — HANDLIRSCH, ANTON : Das erste fossile Insekt aus dem Mio- 
can von Gotschee in Krain, fig. — KLEINE : Variationserscheinun- 
gen in Flügelgeäder von Leptis vitripennis, pl. — Linstow : Melanis- 
mus bei Schmetterlingen. — QuikL : Bemerkungen über Coleopteren 
ans dem battischen Bernstein. — SticHeL : Kritische Sichtung der 
Variationstufen von Pieris napi im palaearktischen Gebiet. — 
STRAND, EMBRIK, Sechs neue Gelechiidae aus Argentinien, fig. — 
SCHIRMER : Satyrus statilinus und Pararge mera. — WANACH : Beo- 
bachtungen an Ameisen, II. — Ip. : Libellenfütterungen. — ZIEGLER: 
August Riesen. 


Bureau of Science, Manila Annual Report), 8, 9, 1910. — P. STRONG : 


Insect pests, injurious to trees study of need forest entomologist; 
Silkworm culture. 


California Academy of Sciences (Proceedings), A911.© 


Canadian Entomologist (The). — Morris : Beetles found about fo- 


liage. — Ronwer : Notes on Tenthredinoidea, part XII. — Mac 
GILLIVRAY : 5t Annual Meeting, Entom. Soc. of America. — GIBSON: 
Early stages of Phragmatobia assimilans, etc. — Banks : Four new 
species of Asilidae. — COCKERELL : New Bees from flowers of Cac- 
taceae. — BETHUNE : Smerinthus cerisyi. — GIRAULT : Egg-parasite 
of the Codling Moth. — Fezr : Miastor larvae. — FYLES : Gnorimo- 
schema gallae-diplopappi and G. gallae-asterella. — CAUDELL : A 
new species of Orthoptera from Texas. — Hewirr : Lundbeck’s 
Diptera Danica. 


Deutsche Entomologische National-Bibliotek, 1911, 7, 8, 9. — $. S. et 


A. Damrr : Rundblick auf die Literatur, (3 art.). — Walther 
Horn : Die Entdeckung einer madagassichsüdafrikanischen Cicin- 
dela-Art in Ceylon. — L. Martin : Lepidopterologische Erinnerun- 
gen von einer Rundfahrt um den asiatischen Continent (3 art.). — 
Mazcom Burr: Vorläufige Revision der Labiiden. — A. EysELL 
Das Schlüpfen der Stechmücke. 
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Deutsche Entomologische Zeitschrift, 1911, III. — Foret : Ameisen des 
Herrn. Prof. v. Ihering aus Brasilien nebst einigen anderen aüs Süd- 
amerika und Afrika. — GERHARDT : Eine neue schlesische, Käfe- 
rart, Lathridius campicola, n. sp. — Ip. : Neuheiten der schlesi- 
schen Käferfauna aus dem lahre 1910. — In. : Beiträge zum Sexus 
der Kafer. — Ip. : Zu Liodes obesa und L. dubia. — HABERMERL : 
Bemerkungen zu einigen von mir beschriebenen Ichneumoniden. 
— HELLER : Eine neue Alcides-Artas Plantagen-Schádling. —HENDEL : 
Die Arten der Dipteren-Subfamilie Richardiinae. — KoLBE : Ein 
neuer hygrophiler Rüsselkäfer aus Argentinien. — NETOLITZKY : 
Die Parameren und das System der Adephaga. — Onaus : Beiträge 

8 zur Kenntnis der Ruteliden, VIII. — Reineck : Eine neue paláark- 

N tische Chrysomelide. — ScrıBA : Uber das Vorkommen der von: 

Y mir bei Heilbronn a. N. und Karlsruhe i. B. gesammelten Enthia- 

% Arten. 


E 
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Entomological News, XXI n° 4 et 5. — NEEDHAM : Description of Dra- 


4 gonfly Nymphs of the subfamily Calopteryginae. — ALLARD : The 
y Stridulations of some Eastern an Southern Crickets. — CAUDELL : 
2 4} Some remarks on kirby’s Synonymie Catalogue of Orthoptera, 


Vol. III, with additional notes on Vols. I and II. — Quayze : The 

Male of the Black Scale (Saissetia oleae). — RowLey : The «Crop » 
t of Lepidopters of 1910. — Jones : A new North American Moth 
of the family Psychidae. — Banxs : Cases of Phoresie. — BENTEN- 
MULLER : Three new species of Cynipidae. — The american species 
of Diatraea. — GIRAULT : A supposed occurrence of Anagrus incar- 
natus in the United State. — Lovet. : New Record of Bees : Sphe- 
codes and Prosopis. — COCKERELL : A new Coccid on Ledum. — 
Ronwer : Additions and Corrections to the Genotypes of the Saw- 
flies and Woodwaps of the Superfamily Tenthredinoidea. — Sxin- 
NER : A new variety of Chionobas. — MUTTKOWSKI : A new Gomphus. 
— FELT : Endaphis hirta n. sp. 


Entomologist's Record and Journal of Variation (The). — BETHUNE- 
BAKER : Three Days in the Gondo and Laquinthal District. — R. 
ALLEN : The Specific Distinctness of Oporabia christyi. — T.A.C. 
Lepidopterology. — WHEELER : What is Polyommatus ariana- 
Moore? — J. TURNER : Luperina guencei, Doubleday, as a species, 
and as a British species. — MALcoLM Burr : Orthoptera in the Ca- 
nary Islands. — C. DOLLMAN : Sienus formicetorum, Mannerheim, 

_a beetle new to Britain. — Craw ey : Formica fusca, var. glabraria 
a form new to Britain. — A. Stirr : Var. Hutchinsoni in second 
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brood of Polygonia c. album. — Danp : Xylina ornithopus v. lacti- 
pennis. — BETHUNE-BAKER : Habits of young larvae of Mamestra- 
brassicae. — BAYNES : Ants appropriating old burrows of Clear 
wings. — FOUNTAIN : Cheimatobia boreata in Warwickshire. 


Entomologiske Meddelser, IV, 3, 1911. — A. Bovina : Nye Bidrag til 
Carabernes Udviklingshistorie. II Larver af Slaegterne Tachypus, 
Cillenus, Trechus, Clivina, Zabrus, Anisodactylus. — Ip. : Literatur. 
— E. RoseNBERG : Biologiske Bemaerkninger om Larverne til Ta- 
chypus flavipes og Lebia crux minor. 


Entomologist’s Monthly Magazine (The), N° 564, 1914. — BETHUNE- 
BAKER : A week’s collecting at Berisal. — Morice : Help-Notes 
towards the determination of British Tenthredinae, etc. — WAın- 
WRIGHT : Two new Species of the genus Chilosia. — Joy : A note 


on Liodes similata. — In. : Epipeda nigricans : a correction. — 
ho CAMERON : Oxytelus Saulcyi, near Portsmouth. — WALKER : Sym- 
biotes latus and Plegaderus dissectus, near Oxford. — GARDNER : 


Note on the larva of Halonota turbidana. — Porrit : On the hiber- 
nation of Scotosia dubitata. — Morton : Rhaphidia cognata in West 
Suffolk. — C. Roruscump : A further note on Xenopsylla cheopis. 
Institucio Catalana d’Historia Natural (Bulleti), 1910, 7, 8, 9; 1911, 4. 
— FERRER Y Vert : Notas coleopteorologicas II. — Sobre el Carabus 
rutilans y sus varietats catalanes. — Copina; Asencı : Les Cicin- 
delas catalanes. — Cicindela puludosa y aberr. — FERRER y DAL- 
MAN : Assaig monografich sobre les Cicindeles Catalanes. 
Iris, XXV, 4, 1911. — FRUHSTORFER : Neue Hesperiden des Indo-Ma- 
layischen Faunengebietes und Besprechung verwandter Formen. 
Novitates Zoologicae, XVII, 4, 1910. — Index to volume-XVII and 
plates XI-XV with their explanations. 


Philippine Journal of Science (The), V, 5, 6, 1910. O 

Reale Accademia dei Lincei, 1911, 1° Atti, 5, 6, 7. — BASILE : Sulla 
Leishmaniosi e sul suo modo di transmissione. — 2° Memorie, 1910, 
Vil, 7.0 

Real Sociedad Española de Historia Natural, 1911; 1° Boletin, XI, 3. ©. 
— 20 Memorias, VI, 6. O 

Revue Scientifique du Bourbonnais et du Centre de la France, 1944, 4. 
— E. Ouvier : Revision des Lampyrides. 

Rovartani Lapok, 1944, XVII, 3, 4. — KerTÉSZz KALMAN : A brüsszeli 
I. nemzetközi entomologiai kongresszus IJ. — RorHscHiLD : Adatok 
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Magyarország lepkefaunajához. — Scamipr ANTAL : Adatok Magya- — 
rorszäg lepkefaunäjahoz. — Csıkı Erno : Adatok Magyarország 
bogarfaunajahoz. 

Royal Society of London (Philosophical Transactions), 1911, B. 281, 282, 
283.0 


Sarawak Museum Journal (The), I, A, 1914. — J.-C. MOULTON : A con. 
tribution to the Study of the Insect Fauna of Borneo. A list of the 
N, Bornean Buprestidae. — In. : Two new Cicadidae from Sarawak, 
with a note on the Bornean species of the genus Cosmopsaltria. — 

F. LamLaw : Notes on Bornean Odonata. 


Société des Sciences Naturelles de l'Ouest de la France (Bulletin), X, 4, 

a 1910. © 

Société des Sciences Naturelles de Saône-et-Loire (Bulletin), XVII, 4, 
1911. © í 

Société d'Histoire Naturelle de "Afrique du Nord (Bulletin), UI, 4, 1944. 
— TraBur : Catalogue des Cochenilles observées en Algérie. 

Société d'Histoire Naturelle des Ardennes (Bulletin), XV, 1908. © 

A State University of Oklahoma (Research Bulletin), 4, AMO. © 

Stavanger Museum (Aarshefte), 1909. — Tor HELLIESEn : Nogle nye 
norske Coleoptera kun resumo en esperanto. 

Tijdschrift voor Entomologie, 1911, 1. — Smirs van Burest : Dutch 
Ichneumonidae. — OLIVIER : Lampyrides et Drilide nouveaux de la 
collection de M. Veth. — H. de MENERE : Studien über Súdostasia- 
tische Dipteren V. Ostindische Tipulidae. — In. : Uber in Farnen 

pi parasitierende Hymenopteren-und Dipteren- Larven. — A. SCcHMIDT : 

E Zwei neue Rhyparus-Arten. 

A. B. 


Le Secrétaire-gérant : D' Maurice Royer. 


BANQUET ANNUEL 


. Le trente-neuvième banquet annuel de la Société entomologique de 

_ France a eu lieu le jeudi 27 avril 1911 (79° anniversaire de la fonda- 
tion de la Société), au restaurant Champeaux, sous la présidence de 
M. Armand JANET. 


Trente-trois personnes y assistaient : 


MM. le Dr AcHERAY, — Ch. ALLUAUD, — A. ARGOD-VALLON, — G.-A. 
BAER, — E. DE BERGEVIN, — H. BROWN, — J. DE CLAYBROCKE, — A.-L. 
CLEMENT, — le Dr A. CLERC, — P. DAGUIN, — P. Denier, — L. Du- 


= PONT, — A. FAUVEL, — J. DE GAULLE, — GUERRY, — A. GROUVELLE, 

» — J. GROUVELLE, — Ph. GROUVELLE, — G. HARDY, — A. JANET, — 
Ch. Janer, — le Dr R. JEANNEL, — Ch. Lanaussors, — E. Le Moutr, 
— LeGoy, — P. LEsxE, — E. OLivier, — H. D'OrBIGNY, — R. PESCHET, 
— le Dr M. Royer, — L. SEMICHON, — SERULLAZ, — le D' E. Voer. 


t 


Au champagne, le Président prononce Pallocution suivante : 


Messieurs et chers Collégues, 


Vous vous souvenez sans doute de l’amusante allocution que nous 
adressait il y a deux ans notre Président, M. KúxckeL p'HERCULAIS, et 
dans laguelle il indiquait les ressources culinaires que les Arthropodes 
sont susceptibles de fournir à nos Vatels contemporains. 

Le diner auquel nous venons de faire honneur montre qu’il a été 
tenu un certain compte des suggestions formulées dans cette enceinte 
même, le 29 avril 1909, par le président en exercice : nous avons en 
effet vu figurer sur le menu la bisque d'écrevisses, et constaté que 
les crevettes, bien que ne faisant pas l’objet d’une « référence » spé- 
ciale, figuraient d'une façon fort honorable dans les éléments consti- 
tutifs de cette œuvre synthétique qu'est la sole Champeaux. 

Les auteurs responsables du menu n’ont pas cru devoir aller plus 
loin dans cette voie; leur audace n’a pas été jusqu’à égaler celle de 


N 


NIMES RS ee A? eG oar aye o> TS 
CA ne ER Va STE A 
> tou a 


x 7 E 4 
Dee i y ER 


Loi _ Banquet annuel. 


nos amis de la Société d'Acclimatation pour qui les œufs d’autruche 
brouillés (à raison de 3 pour 50 convives environ) semblent chose 
toute normale, et qui ne reculent pas devant le boa sauce tartare, ainsi 
que la Presse le révéla l’an dernier à nos populations quelque peu 
estomaquées. 

Ont-ils eu tort en se bornant à faire appel aux Crustacés, et s'abste- 
nant de s'adresser aux Insectes proprement dits? Je ne me hasarderai 
pas à leur jeter la pierre, car la routine atavique de nos papilles gus- 
tatives d'Occidentaux, nos réflexes ancestraux glosso- Pan et 
1 i cesophagiens auraient pu se mettre à la traverse. 
if En ce qui me concerne, je n’ai jamais eu occasion de déguster des 
: beignets de vers-palmistes, ni de goûter à la conserve, au goût de 


as « bugong », quand ils peuvent en surprendre une éclosion suffisamment 
| nombreuse, mais je vous avouerai que je serais assez mal disposé à 
EN; priori envers les sauterelles : cela tient sans doute d’ailleurs non pas 


tant aux sauterelles en elles-mêmes qu’à l’association d'idées olfactives 
qui s'impose à ma mémoire. Vous excuserez cette faiblesse quand vous 


_Saurez que, pendant deux ans, j’ai voisiné à Tien-Tsin avec un indus- 


triel en plein vent qui faisait frire des sauterelles dans un liquide com- 
posé d'huiles de sésame... et de ricin... 

Mais je puis vous parler par experience, bien qu'il s'agisse d'une 
expérience involontaire, d’un dessert véritablement entomologique. 
La scène se passe encore en Chine, mais cette fois dans la province du 
Chan-toung et non plus dans celle du Tche-li. Or, d’une part le Chan- 
toung est un pays éminemment séricicole et, d’autre part, le Chinois 
estime, avec le poète ( ?) qu’ 


Il faut que rien ne se perde 
Dans la nature où tout est bon. 


On a donc, après l’étouffage des chrysalides de Sericaria mori dans 
leurs cocons, des quantités notables de nymphes défuntes qu'il s’agit 
de ne pas laisser perdre; la solution, fort élégante, consiste á les en- 
rober dans du sucre, ce qui les élève à la dignité de pralines; ce furent 
ces pralines qu’un amphitryon chinois m’offrit un jour après un déjeu- 
ner fort louable, dont le menu acceptable pour les préjugés les plus 
européens m'avait mis en confiance. Tant que je me bornai à laisser 
fondre le sucre constituant, si j’ose m’exprimer ainsi, Pectoderme, de 
l’ensemble, les choses allèrent fort bien; mais quand l'approche du 


beurre plus ou moins frais, que certaines tribus d’aborigenes austra-_ 
liens préparent avec les corps d’une sorte de papillon qu’ils nomment 
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noyau central m’incita à donner un coup de dent, cela se gâta soudain 
par la perception inattendue d’un goût rappelant fâcheusement celui 
de la Blatta orientalis, vulgo cancrelat, avec lequel trop d'entre nous 
ont, involontairement aussi, fait connaissance dans quelque morceau 
de pain... 

Ne nous affligeons donc pas outre mesure si nous n’avons pas vu le 
caractère entomologique du diner se poursuivre jusqu’au dessert in- 
clusivement. Sachons gré, au contraire, aux organisateurs de ne pas 
avoir méconnu le caractère polyphage de notre espèce, car, de même 
que le rire, le polyphagisme est le propre de l’homme. 

Et, puisque je viens de faire allusion au rire, en tant que l’un de 
nos caractères spécifiques, permettez-moi de déplorer avec vous tous, 
entre autres absences qui vous seront tout à l’heure notifiées sous la 
forme accoutumée des lettres ou télégrammes d’excuses, celle de notre 
excellent camarade GADEAU DE KERVILLE, de Rouen, dont les sonnets, 
alliant l’idée scientifique à la forme poétique la plus délicate, étaient 
l’un des charmes attendus de nos agapes annuelles. 

Heureusement, j'apercois, dans le coin dont il fait son habitat favori 
en pareille circonstance, notre non moins excellent ami M. Fauvez, de 
Caen : c'est dire que l’esprit et le rire ne perdront pas leurs droits ce 
soir. 


Messieurs, levons et vidons nos verres en l’honneur de la grande 
famille qu'est notre chère Société, et tout spécialement de ses membres 
de la province ou de l’étranger, présents ou absents. 


De chaleureux et unanimes applaudissements accueillent les paroles 
de M. Armand JANET. 


— M. Ph. Grovve tts, secrétaire, donne lecture des dépêches adres- 
sées au président, par notre collègue P. ScHERDLIN, de Strasbourg, 
regrettant de ne pouvoir être ce soir autrement que par la pensée au 
milieu de ses collègues de France, et par M. H. GADEAU DE KERVILLE 
de Rouen, qui, avec ses profonds regrets de ne pouvoir prendre part 
au banquet, envoie à tous ses collègues ses sentiments les plus cor- 
diaux. 


— M. le Président se fait l'interprète de tous les assistants en en- 
voyant à notre collègue P. SCHERDLIN l'expression de ses sentiments 
de profonde sympathie. 

Puis il adresse au nom de la Société entomologique de France à la 
Société des Amis des Sciences naturelles de Rouen le salut fraternel 
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chaque année, 


— M. E. OLivier apporte l'hommage des collègues de l'Allier et du 
centre de la France. (Sr 


es M. Philippe GROUVELLE salue les collègues de province et exprime 


Vespoir de les voir plus nombreux l’année prochaine. 


-et cordial que notre collègue M. GADEAU DE KERVILLE nous apportait | 


— M. Ch. Laxaussors lève sa coupe en l’honneur des collègues re- - 


tenus loin de nous, ce soir, par des deuils récents. 


— M. Ch. ArıuAaup boit au Laboratoire d'entomologie du Muséum, 


et salue en la personne de notre collègue P. Lesne son seul représen- 


tant à notre banquet; il le charge de transmettre à M. le Pr. Bouvier 
les regrets de tous de ne pas le voir parmi nous. 


Y 


— M. H. Brown se remémore fort à propos quelques vers charmants — 


et incestueux de notre confrère le Dr Vogt qui nous fait assister à un 
drame de famille dans lequel « Hypena palpe Alice ! ». 


— M.Ch.Janer boit aux voyageurs intröpides, à GARRETA qui vogue 
vers les Salvages et à ALLUAUD et à JEANNEL qui bientôt exploreront 
les hauteurs du Kilimandjaro. 


— M. J. DE GAULLE remercie les organisateurs du banquet. 
— Enfin M. A. FAUvVEL a bien voulu retrouver une ancienne com- 


position inédite et recueille rires et applaudissements dans l’exposé de 
« La pomme de Parmentier ». 


M. R. 


TYPOGRAPHIE FIRMIN-DIDOT ET Ci. — PARIS. 


